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ANNEXE 1 
Liste des associations culturelles. 

 
Association Artémise (Le Fugeret, Méailles, Vergons, Annot, St Benoît, Ubraye) 
Chorale, spectacle, organisation de deux festivals, promotion de la culture provençale 
 
Association l’Ane hautain et le Bélier sauvage (Annot) 
Promouvoir la culture et l’art à travers d’évènement et d’atelier multidisciplinaire 
 
Association Art et Culture Fabri de Peiresc 
Bernard Molling (04 92 83 97 78, peiresq@wanadoo.fr) 
Programmation et accompagnement de projet sur le territoire du Pays A3V 
 
Association ABCDE 
Mr Joël Guegen (04 92 34 23 93 abcde.blieux@wanadoo.fr, www.astro-blieux.fr) 
Réalisation afin de concourir au développement de la vallée de Blieux 
Exposition, astronomie, théâtre et concerts 
 
Association Folklorama (Castellane) 
(04 92 83 60 07, follklorama@wanadoo.fr) 
Musique, danse, art de la rue 
 
Association de la sauvegarde et la mise en valeur du patrimoine de Clumanc. 
Bernard Molling (04 92 34 22 16), Clumanc.mairie@tiscali.fr) 
 
Association ADAC de la Machotte (Colmars) 
Marinette Blanc (04 92 83 50 05) 
Atelier de chants, chorale, théâtre, atelier patchwork) 
 
Association Colmars, notre patrimoine,  
Alain Lagoutte (04 92  83 49 67, colmars.patrimoine@wanadoo.fr) 
Journée pastorale, causeries montagnardes, festival du livre, préservation et valorisation du patrimoine culturel et naturel de 
Colmars 
 
Association les amis du Fort Vauban 
Janine Etienne (musee-colmars@laposte.net) 
Maison-musée 
 
Association la Cave à Six Marches (Entrevaux) 
Bruno Therasse (04 92 05 48 92) 
Animation culturelles, sportives et humanitaire 
 
Association ADMAR Cinéma de Pays 
Jean-Marie Cayet (www.cinepays.fr.st) 
 
Association Activ’Hameaux (Peyroules) 
Boris Aubligine (04 92 60 31 17, activhameaux@wanadoo.fr) 
Fête de la musique, de la convivialité, exposition énergies renouvelables 
 
Association les amis de St Julien 
Véronique Brachet (06 82 69 40 35) 
Exposition de culture, marchés de produits régionaux 
 
Association Variation de Couleurs (Tartonne) 
Dominique Balalaeff (06 15 76 07 47, dbalalaeff@tiscali.fr) 
Développer les actions culturelles, artistiques, sensibilisation au monde du livre et des médias. 
 
Association 04 Event (Thorame Haute) 
Olivia Pellissier (04 92 83 52 99) 
Fête de la lavande : mise en route et rénovation de l’alambic, histoire de la lavande et ses dérivés, groupe folklorique, 
calèche, agriculteurs. 
 

 



ANNEXE 2 
 

Les acteurs des sports de pleine nature 
 
Randonnée :  
1 AMM sur Angles : Ursula MORGENTHALER LIAUTAUD 
1 centre équestre de Vérimande à Annot :  
ABACAB Montagne et rivière à Castellane : Daniel Duflot 
Aboard Rafting à Castellane 
3 AMM sur Castellane : Daniel Duflot, Christophe Laurent, Michel Dossolin 
Aqua Viva Est à Castellane, Jean-Luc Herry 
Ferme équestre du Pesquier à Castellane 
Rando Aqua : Cathy Dauthier et Janick Gouaz à Castellane 
Écurie de Chambaresc à Clumanc 
2 AMM à Colmars 
Foyer de Colmars Ratery : ski de fond 
Pro Verdon Activité à St André les Alpes, Jacques Raoust 
2 AMM sur Thorame Basse : Alice Bonnet, Benjamin Messier 
1 centre équestre Montagnes et Crinières à Thorame Basse 
Centre de ski nordique à Thorame Haute 
Association d’éducation populaire du Haut Verdon à Thorame Haute (Cyclotourisme) 
Centre équestre le Haut Verdon  à Allos 
Randonnée accompagnée VTT à Allos, Serge Chamoille 
1 centre équestre la Gourmette à la Foux d’Allos 
1 centre équestre le Verdon à cheval à Villars Colmars 
 =7 centres équestres 
 
 
Nautisme :  
Sirrocco Location à Castellane 
Bike Beach à St André les Alpes 
Pedalos Flores à St André les Alpes : base de loisirs  
Club Motonautique de Castillon à St Julien du Verdon 
Club nautique de Castillon à St Julien du Verdon 
 
Sports d’eau vive :  
Eau vive évasion, Alain Daumas sur Annot  
18 sur Castellane :  
ABACAB Montagne et rivière à Castellane : Daniel Duflot 
Aboard Rafting 
Acti Raft 
Action Aventure, Bruno Jouzel 
Aqua Verdon 
Aqua Viva Est, Jean-Luc Herry 
Base Sport et Nature, Eric Rondeau 
Buena Vist Rafting 
Christophe Laurent 
Michel Dossolin 
Pirate Rafting 
Provence Rafting 
Raft Session 
Rando Aqua : Cathy Dauthier et Janick Gouaz 
Sensation Rivière, J-C Naslin 
Sirocco Location 



Sports Passion Verdon 
Yeti Rafting 
Base Sport et Nature, Eric Rondeau sur Entrevaux 
4 sur St André :  
Bike Beach 
Natur’élément  
Pedalos Flores 
Pro Verdon Activité à St André les Alpes, Jacques Raoust 
2 sur St Julien du Verdon :  
Abseil, Marco Lilamand 
L’O Sauvage, Stéphane Fuch 
Club de canoë kayak du haut Verdon sur Allos 
 
Parc Aventure 
Rousselin Parc « Arbres et aventures » Beauvezer 
Castellane :  
ABACAB Montagne et rivière à Castellane : Daniel Duflot 
Aboard Rafting 
Action Aventure, Bruno Jouzel 
Aqua Viva Est, Jean-Luc Herry 
Espace Loisirs Boade, Senez 
Jungle Parc, Allos 
 
Sports aériens : 
Ecole de Parapente Haut les Mains Barrême 
2 sur St André les Alpes :  
Aerogliss 
Natur’élément 
Parapente Biplace sur Val d’Allos 
 
Escalade :  
Eau vive évasion, Alain Daumas sur Annot  
Action aventure, Bruno Jouzel sur Castellane 
Aqua Viva Est, Jean-Luc Herry sur Castellane 
Base Sport et Nature, Eric Rondeau Castellane et Entrevaux 
Base sport et nature Entrevaux 
 
Pêche et chasse :  
Association pour la pêche et la protection du milieu aquatique : Entrevaux 
Domaine St Hubert de la Chaume 
 
Sports mécaniques : 
Locaquad sur Castellane 
Team les Gaulois sur Castellane 
Espace loisirs Boade : Senez  
Ecole de conduite sur glace sur Allos 
Sport Loisir Location  sur Allos 
 

 
 
 
 
 
 
 



ANNEXE 3 
 

INSTALLATION EN AGRICULTURE 
 
Qu’il soit jeune ou non, l’agriculteur doit avant toute chose s’installer. Si le futur installé 
répond à des critères précis tels que l’âge (moins de 40 ans), les diplômes requis, première 
installation, il pourra alors bénéficier d’aides. Il pourra en effet solliciter en contrepartie 
d’engagements économiques la Dotation Jeune Agriculteur qui peut s’élever au maximum à 
36 000 €. 
 
Depuis le début 2009, un nouveau parcours d’installation est proposé aux jeunes agriculteurs. 
Le Plan de Professionnalisation Personnalisé (PPP) se décline pour le candidat comme un 
parcours « à la carte ». En effet ce nouveau schéma basé sur la personnalisation doit permettre 
de valoriser les connaissances, les compétences, mais aussi l’expérience des futurs installés. 
L’intégration du projet d’installation du jeune dans un territoire, les notions de viabilité et de 
vivabilité seront encore plus prises en considération. 
 
Les différentes étapes du PPP dans les Alpes de Haute Provence 
 
 

 
- Rencontrer le POINT INFO INSTALLATION  pour : 

� S’informer, établir un pré-projet ou affiner un projet 
� Etre dirigé vers des organismes compétents 

 
 

 
- Rencontre du candidat avec les conseillers du CENTRE D’ELABORATION DU PPP 

(CEPPP) soit un « conseiller projet » et un « conseiller compétence ».  
� Définition des actions à réaliser par le jeunes, au regard de son projet et 
 de ses acquis professionnels 
� signature du PPP par le candidat et les deux conseillers 

- Agrément du PPP consigné par le CEPPP et le candidat par le préfet (DDEA), avant 
que le porteur du projet ne puisse commencer les actions à réaliser. 

 
 
 

 
 

ETAPE 1 : INFORMATION ET EMERGENCE DU PROGET  

ETAPE 2 : ELABORATION DU PLAN DE PROFESSIONNALISATION 
PERSONNALISE 

Dans les Alpes de Haute Provence, la Chambre d'Agriculture 04 a été agréée CEPPP. 
Ses missions sont la gestion administrative du PPP, la gestion financière du PPP, le 
financement de la bourse attribuée au candidat et des indemnités attribués aux maîtres 
exploitants et le suivi de la consommation des crédits. 
 



 
 

- mise en situation du candidat à l’installation : 
� ouverture à des contextes sociaux, culturels et professionnels différents 

de l’environnement habituel du jeune 
� acquisition de compétences techniques mais aussi théoriques 

 
 

 
- par la réalisation des actions préconisées dans le PPP (formations, stages, modules…) 

et suivi du stage collectif de 21 heures. 
- contrôle que le PPP a été réalisé dans son intégralité par la DDEA 04. 

 
 

 
- élaboration du prévisionnel d’installation qui démontre que le projet est viable. C'est-

à-dire que le candidat sera en mesure de dégager un SMIC annuel de revenu 
disponible en année 3 

- le PDE est élaboré avec un technicien de la Chambre d'Agriculture 04. 
 
 

 
- présentation du projet du candidat et décision de l’octroi de la DJA et du montant 

accordé 
- après son passage en CDOA, le candidat a 6 mois pour s’installer, c'est-à-dire 

s’inscrire au CFE (Centre des Formalités des Entreprises et s’affilier à la MSA) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

ETAPE 3 : REALISATION DU PPP 

ETAPE 4 : VALIDATION DU PPP  

ETAPE 5 : ELABORATION DU PLAN DE DEVELOPPEMENT DE L’EXPLOITATION 
(PDE) 

ETAPE 6 : PASSAGE EN CDOA (Commission Départementale d’Orientation en Agriculture) 



ANNEXE 4 
 

LE PASTORALISME DANS LE PAYS A3V 
 

d’après « Le pastoralisme ovin en Pays A3V. Constats et marges de manœuvre pour un 
territoire ». 2008. Philippe LONJON 

 
Le pastoralisme se définit par un mode d’utilisation de la ressource herbagère basé sur des 
logiques extensives. Une exploitation peut ainsi être qualifiée de plus ou moins « pastorale » 
en fonction de son niveau d’intensification de son système fourrager. En gardant à l’esprit la 
notion d’extensivité, le pastoralisme fait référence à l’ensemble des relations qui régissent les 
liens entre l’homme, son troupeau et le milieu. 
 
Hétérogénéité du milieu et du système 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Le territoire est composé de zones « montagnardes » et « préalpines » qui induisent des 
conditions agro-écologiques très différentes. Plusieurs systèmes d’élevage ovin en découlent 
et occupent donc l’espace. 
 
Du point de vue pastoral, les exploitations ovines du territoire peuvent être classées en deux 
grandes logiques de fonctionnement : 

- logique fourragère : exploitations situées dans de larges vallées avec des surfaces 
mécanisables importantes et possibilité de faire du fourrage. Ces structures sont 
essentiellement localisées dans la vallée de l’Asses et le secteur des Thorame. 

Différents milieux et systèmes ovins cohabitent sur le Pays A3V 
Source : Philippe LONJON, 2008 
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- Logique pastorale : exploitation s’appuyant davantage sur la valorisation à moindre 
coût de surfaces en parcours, afin de s’affranchir d’une dépendance en fourrage. Ces 
exploitations sont situées essentiellement en zone préalpine. 

 
Evolution des élevages 
Malgré une diminution des exploitations, les effectifs locaux des brebis apparaissent 
quasiment stables par rapport à 2000. 
Sur le Pays A3V, on observe un phénomène de concentration des effectifs ; la taille moyenne 
des troupeaux est ainsi passée de 160 brebis mères au début des années 1980 à plus de 390 
actuellement. 
Cette moyenne est tirée vers le haut avec la présence de quelques troupeaux dépassant les 
1000 bêtes. Les ¾ des troupeaux du territoire sont encore d’une taille inférieure ou égale à 
400 bêtes. 
 
Les races les plus largement présentes sur le territoire du Pays A3V sont des races locales : 

- Préalpes du Sud 
- Mérinos d’Arles 
- Mourérous 

 
L’évolution de la taille des troupeaux est un indicateur intéressant si l’on souhaite s’intéresser 
aux stratégies mises en place par les éleveurs dans la conduite de leur exploitation. Même si 
tous les cas de figure se présentent, on peut discerner certaines tendances : 

- des exploitations qui s’agrandissent par absorption : certains troupeaux sont 
clairement dans des logiques d’agrandissement qui peuvent aller jusqu’à 1000 bêtes et 
voire bien davantage. Ces exploitations spécialisées s’agrandissent souvent par reprise 
de troupeaux et de terrains d’une personne cessant son activité. Ces types d’élevage se 
concentrent essentiellement dans des zones où le relief et la pédologie permettent la 
présence importante de près de fauche, et donc d’une récolte importante en fourrages. 
D’autres, pour s’affranchir du poids de l’hiver, font le choix de la transhumance 
hivernale. 

- Des exploitations en voie de diversification : de part leur situation géographique 
propice à la mise en place de tel ou tel atelier mais aussi souvent grâce à une main 
d’œuvre familiale importante, certaines exploitations sont davantage dans une logique 
de dilution du risque avec la recherche de revenus extérieurs au troupeau. Les effectifs 
sont alors plus modestes et le but serait davantage dans le maintien voire la diminution 
du cheptel. 

- Des troupeaux en sursis : un nombre non négligeable de troupeaux d’une centaine de 
bêtes ou moins peuvent être considérés en sursis dans la mesure où il s’agit souvent de 
situations précaires (retraite sans reprise, mise en veille de l’exploitation, activité 
marginale). 

 
Un système fondé sur les transhumances 
Transhumer, c’est suivre au plus près la pousse de l’herbe. Qu’ils soient grand ou locaux les 
mouvements de troupeaux qui illustrent cette logique sont omniprésents dans la vie du Pays et 
restent la condition sine qua non au maintien de l’élevage local et régional. 
 
Le Pays, de part son relief, a toujours été une terre d’accueil pour de nombreux troupeaux. 
 
 
 



La grande transhumance 
La grande transhumance ou transhumance estivale amène chaque année dans le département 
environ 85 000 ovins (brebis mères, béliers, agneaux). A l’échelle de Pays, ce sont 36 000 
bêtes qui « enmontagnent » sur les 20 communes accueillant les animaux (Allos, Villars 
Colmars, Beauvezer, Colmars les Alpes, Thorame Basse, Thorame Haute, La Mure Argens, 
Saint André les Alpes, Allons, Tartonne, Barrème, Senez, Blieux, Peyroules, Soleilhas, 
Demandolx, Vergons, Ubraye, Méailles et Castellet les Sausses). 
Les troupeaux appartiennent à 80 éleveurs qui viennent principalement du Var (40 %), des 
Bouches du Rhône (16 %), du reste du département (15 %) et du VAUCLUSE (14 %). 
Le Haut Verdon concentre la grande majorité des effectifs estivaux avec Allos qui 
comptabilise environ 15000 ovins sur son territoire durant l’été. 
Les arrivées s’étalent tout le long du mois de juin en fonction de la disponibilité en herbe de la 
zone de départ et de l’avancement de la pousse sur les terrains de destination. 
 

 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

La transhumance locale 
La quasi-totalité des élevages du Pays pratique la transhumance locale, les troupeaux montent 
mais restent sur la même commune ou une commune relativement proche. Ces migrations 
sont pour la plupart, réalisées à pied, et durent parfois quelques jours. 
Certains troupeaux ou partie de troupeaux (qu’ils soient locaux ou non) sont amenés à se 
déplacer plusieurs fois durant la saison. Ils pacagent d’abord des terrains situés dans les zones 
basses et intermédiaires avant de monter à l’alpage. 
 
La transhumance hivernale 
Pour les mêmes raisons, un certain nombre de troupeaux effectuent la transhumance hivernale 
ou transhumance inverse. Ce sont près de 8000 brebis qui quittent le territoire pour gagner 
principalement les plaines de la Crau ou le Var. Descendre l’hiver est une obligation quand on 
ne peut pas faire suffisamment de stock fourrager. C’est aussi un choix que font certains 
éleveurs qui préfèrent vendre leur foin et ne pas à avoir à rentrer leur brebis. 

Mouvements de cheptel ovin concernant le Pays A3V au début de l’été.  
Source : réalisation Philippe LONJON, données : DSV 04, 2008 
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Les surfaces engagées en DFCI (Défense de la Forêt Contre les Incendies) constituent des 
zones de pâturages hivernaux et printaniers utilisés par beaucoup de troupeaux transhumants. 
 
Espace pastoraux  
Le pays A3V correspond à 160 000 ha dont 

- 54 % de forêt (80 000 ha), 
- 14 % de Surface agricole (dont 85 % en surface fourragère), 
- 16 % de surface d’estive, 

 
Ce sont 48 000 ha qui sont à ce jour valorisés par l’élevage ovin soit 1/3 du territoire du Pays 
A3V. 
 
Organisations collectives 
Eleveurs et bergers ont toujours eu des modes d’organisation et de regroupement plus ou 
moins structurés, afin de faciliter le travail et d’utiliser au mieux la ressource sur les alpages. 
Depuis 2002, une politique de reconnaissance officielle de ces formes d’organisation a permis 
de constituer un nombre croissant de groupements pastoraux. Le plus souvent sous forme 
associative, il regroupe les utilisateurs d’un même espace (la montagne) et de mêmes 
équipements (cabane, point d’eau, matériel de contention…). Dans ce cas, des conventions de 
pâturages sont établies entre le propriétaire (public ou privé) et le groupement. 
 
Sur le pays, on compte à ce jour 29 groupements pastoraux ovins, parmi lesquels 25 ont leur 
siège social dans le territoire. Les 90 éleveurs (locaux et transhumants) totalisent environ 
47 000 ovins. (Liste des GP ci-après) 
Ces groupements pastoraux emploient près de 25 bergers et presque autant d’aides bergers. 
Ceci fait d’eux l’un des plus importants employeurs « agricole » du territoire. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Président du GP Nom du GP 
ALLEGRE Alain Thorame-Haute 
ARNAUD Jean Louis Chalufy 
BARBAROUX Michel Muletiers 
CAUVIN Christophe Courchons 
CHAILAN Frédéric Le Vescal 
CHAILAN Thierry La Selle 
CHAILLAN Claude Tartonne 
CLEMENT Jean-Marc l'Avenir 
FLORENS Noël l'Encombret 
GRAS Bernard Teillon 
GROULET Bernard Gimette 
GUICHARD Alain Rougon 
JOURDAN René La Montagne de Sausses 
LIONS Alain L'Iscle 
MARGAILLAN Michel Thorame Basse 
MARTIN Thierry La Montagne de Maurel 
MAUREL Bernard Pic de Couard 
MAUREL Gérard La Choupette 
MAUREL Léon Tiourret 
MAUREL Magali Peyron 
MAUREL Maurice Piégut 

MAURIN Claude 
Joyeux Bergers du 
Verdon 

PETAVINO André Colmars 
PETTAVINO Christine L'Autapie 
RAVEL Jean-Pierre Les Sources du Verdon 
RAYMOND Dominique Lac d'Allos 
RAYNAUD Alain Les Agneliers 
RICHARD Henri Blieux 
TROTABAS Claude Beauvezer 
 
 
Pastoralisme et prédation 
La disparition des populations lupines en France (les derniers loups ayant été abattus à la fin 
des années 30) a conduit à la mise en place de systèmes d’élevage ovin n’intégrant plus le 
facteur prédation. La réapparition de loup dans l’arc alpin remonte au début des années 90. 
 
Un territoire concerné 
Aujourd’hui la Zone de Présence Permanente du loup (ZPP) s’étend sur huit départements du 
massif alpin et le nombre d’individus est évalué à au moins 130 (source : ONCFS).  
Le « grand prédateur » est arrivé rapidement sur le territoire, son implantation a été confirmée 
en 2003-2004. Le territoire du Pays est entièrement en ZPP hormis les communes de Saint 
Pierre et de La Rochette. 
21 communes du territoire sont classées en cercle 1, qui correspond aux « zones où des 
constatations ont été observées une ou plusieurs fois au cours des deux dernières années ». 
Les autres communes sont classées en cercle 2 qui correspond aux « zones où des actions de 
prévention sont nécessaires du fait de la survenue possible de la prédation par le loup dans 



l’année en cours »1. Les attaques se concentrent sur le canton d’Allos Colmars, et la commune 
de Castellet les Sausses. Le nombre d’attaques sur les troupeaux ayant atteint un pic en 2005 
tend à diminuer ces deux dernières années, bien que les organismes tel que le Parc National 
du Mercantour et l’Office National de la Chasse et de la Faune Sauvage, supposent que trois 
meutes se soient installées de façon pérenne sur le territoire.  

 

Une source de contraintes supplémentaires 
La présence de cette espèce a grandement modifié la gestion des troupeaux en alpage. 
Plusieurs contraintes se sont imposées à l’éleveur ou au berger pour la garde de ses brebis :  

o Les pertes de brebis même si elles sont indemnisées peuvent créer un impact 
psychologique chez le berger ou l’éleveur, car comme nous l’avons montré plus haut, 
certain de ces personnes tiennent beaucoup à leur troupeau. De plus les pertes peuvent 
être directes ou indirectes avec par exemple l’avortement des brebis. 

o Une surveillance des troupeaux permanente, un stress supplémentaire pour les bergers. 
o Ramener les brebis tous les soirs dans des parcs de 

nuit, près de la cabane. Ceci induit de fait des 
déplacements parfois importants, donc un temps de 
pâturage plus court et une érosion accrue sur les lieux de 
déplacement et sur les espaces des parcs de nuit : « Le 
loup n’as pas arrangé la chose en matière de gestion 
pastorale, création de parc nocturne, au niveau de la 
diversité biologique ». La photographie illustre les 
dégradations que peuvent entraîner les parcs de nuit. 
o La gestion des patous est un élément très délicat 

que nous approfondirons par la suite 
 

 
 
 

…compensée par des mesures.  
Afin de limiter les surcoûts dus à la présence du loup, des mesures de « protection des 
troupeaux contre la prédation » ont été mises en œuvre dans le cadre du dispositif intégré en 
faveur du pastoralisme (323 C) du PDRH. Elles financent les parcs fixes et mobiles à hauteur 
de 80%, un aide berger et des chiens de protection. Au départ, les éleveurs étaient réticents à 
contractualiser ce genre de mesures, car cela signifiait qu’ils acceptaient la présence du loup. 
Aujourd’hui, les éleveurs sont obligés de prouver qu’ils ont mis en place les mesures de 
protection nécessaires afin d’être indemnisés en cas de dégâts. Autrement dit, posséder un 
patou est quasiment devenu obligatoire. 

 

Les conséquences de la prédation : le patou 
L’efficacité des chiens de protection introduits dans les troupeaux depuis plusieurs années ne 
fait aucun doute. En général reconnue par les éleveurs et bergers, elle commence à se 
retrouver dans les statistiques. La race du chien la plus utilisée reste le Montagne des 
Pyrénées dit « Patou », mais il n’est pas rare de croiser sur les alpages des Maremmes de 
Abruzzes ou chiens issus de croisement. 

                                                 
1 Circulaire du ministère de l’agriculture et de la pêche du 8 avril 2009. Objet : Mesures de  protection des 
troupeaux contre la prédation   

Un parc de nuit en alpage 
Source : Chambre d’Agriculture 04 
 



Mais l’introduction de ce chien est également à l’origine de nombreux problèmes d’ordre 
environnementaux ou liés au partage de l’espace : 

- de nombreux cas de plaintes d’agression déposées par les randonneurs ont été 
recensés, ce qui inquiètent certaines communes dont les ressources sont étroitement 
liées au tourisme et aux activités de pleine nature 

- Les patous ont également un impact non négligeable la faune sauvage, parce que 
certains prennent goût pour la chasse. 

 
Certains pensent donc que le problème est lié à l’éducation des chiens qui devraient rester 
avec le troupeau. D’autres pensent à l’inverse qu’il y a un manque de sensibilisation des 
randonneurs qui aborderaient des comportements non adaptés. 
 
Les solutions ne sont pas nombreuses : 

- L’éducation du chien est effectivement une phase délicate qu’il ne faut pas sous-
estimer. Des formations sur ce thème sont proposées conjointement par la Chambre 
d'Agriculture 04 et la Direction Départementale de l’Equipement et de l’Agriculture 
04 (DDEA 04). 

- La sélection des races de chiens est également très importante. La DDEA 04 travaille 
sur cette question et accompagne le plus possible les éleveurs dans le choix de leur 
chiot. 

- La sensibilisation du grand public est bien entendu incontournable. Actuellement elle 
se fait par la diffusion de plaquettes éditées par la DDEA 04, au cours des journées en 
alpage proposée par la Chambre d'Agriculture 04 et par l’installation de panneau sur 
les chemins et alpage, mais elle mériterait d’être plus développée. 

 
 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



ANNEXE 5    
    
AGRICULTEURS    
    

SOCIETE NOM PRENOM ACTIVITE - PRODUCTIONS 
  DELEGATION CASTELLANE      
  CAUVIN Christophe Elevage ovin viande - caprin- camping – vente directe fromage + viande agneau 

  DAUTHIER Catherine petits fruits + camping + vente directe 

  GRAS Noël polyculture - pomme de terre - pluriactif 

  COLLOMP André élevage ovin viande 

  
DELEGATION SAINT ANDRE LES 
ALPES      

GAEC des Graves MARGAILLAN Michel élevage ovin viande - lait - fleurs 

  BARBAROUX  Jean Paul autres + chambre d'hôte + vente directe 

  SIMON François apiculteur + vente directe 

GAEC Agneau de Chambanay CHAILLAN Frédéric élevage ovin viande 

  MOLLING Florence maraîchage bio + vente directe 

  ISNARD Martine élevage ovin viande 

  DIDIER  Ronny élevage ovin viande + lavande (vente à la MPP) 

  GROULET Cécile élevage ovin viande 

  GROULET Bernard élevage ovin viande 

  MARTEL Gilles Polyculture - pluriactif 

  BLANC Véronique Plantes à parfum, aromatiques et médicinales + vente directe 

  MISTRAL Frédéric bovin viande - pluriactif 

  CHAILLAN Hugues chevaux, ovin viande 

  DELEGATION D'ANNOT - ENTREVAUX      
  GRAC Roger bovin lait 

  GEDE Sandra élevage caprin – vente directe 

  MAYEN Karine élevage ovin + châtaigne + gîte 

  MANTRAND Patrick arboriculture : fruits+jus de fruit + vente directe 
  MERMET Isabelle maraîchage + élevage ovin viande + vente directe 
  SIMON Jean Paul élevage équin (âne) 

  EYFFRED Guy bovin viande bio + vente directe 
 



 
ELUS   
   
MAIRES/CONSEILLERS 
MUNICIPAUX     
GALFARD Elie ALLONS 
BLANC Pierre LA MURE ARGENS 
CHABAUD Jean Louis BARREME 
MOLLING Bernard CLUMANC 
PEREZ   CASTELLANE 
POUGNET Boris THORAME BASSE 
GUIRAND André VILLARS COLMARS 
COLLOMP Marcel BLIEUX 
PONS BERTAINA Viviane MEAILLES 
ROUSTAN Claude UBRAYE 
CAMILLERI Claude CASTELLET LES SAUSSES 
CHIER Michel SAINT PIERRE 
CHAILLAN Hugues TARTONNE 

   

EPCI     

CHAIX Marcel 
CC Teillon + maire de 
Soleilhas 

MAZZOLI Jean CC Terres de Lumière 
PRATO Serge CCMV + maire de St André 
LANTELME Michel CCHVVA + maire d'Allos 
   
 
 
 
 
 
 
 



AUTRES ACTEURS DU TERRITOIRE   
   

STRUCTURE NOM PRENOM 
RESERVE GEOLOGIQUE GUIOMARD Myette 
FEDERATION DEPARTEMENTALE DE LA CHASSE CLEMENT Rémi 
VAL D'ALLOS LOISIR DEVELOPPEMENT OUTRE Patrice 
OFFICE INTERCOMMUNALE DES SPORTS ET DE LA JEUNESSE DU HAUT 
VERDON DEMOULIN Alain 
ASSOCIATION DES PRODUCTEURS DU HAUT - MPP BEAUVEZER JOURDAN  Marc 

PNRV REY 
Jean 
Baptiste 

PNM ESTACHY Robert 
CERPAM DODIER Herman 
ONF PLASSIER Jean Michel 
AGRIBIO BIDON Bruno 
CPIE MORGENTHALER Ursula 
UDVN VALLON Martine 
OTSI Val D'ALLOS GRAVIER Gilles 
CONSEIL DE DEVELOPPEMENT DU PAYS A3V DELOEIL  Bernard 
ONCFS MELLETON Dominique 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 ANNEXE 6 

 Guide d’entretien pour les agriculteurs 

Identité de l’exploitation 
Nom :                                                 
Coordonnées :  
Date de naissance :                                                      
Situation familiale :  
Statut de l'exploitation :  

• individuelle (à titre principal, à titre secondaire)   
• société (laquelle, nombre et noms des associés) 

Organisation du travail 
Nombre de personnes travaillant sur l'exploitation :  

• conjoint, famille, 
• main d'œuvre permanente 
• main d'œuvre saisonnière : période et activité  

Répartition des tâches entre les personnes  
Nombre d’heures travaillées par jour 

Description de l’exploitation 
Les terres 
SAU totale Ha communal Ha hors commune 
 
 

  

 
Prairie 
permanente 

Prairie 
temporaire 

Terre labourable Parcours Ha non 
utilisé 

 
 

    

Système d'exploitation 
Type de culture Ha correspondant 

  
 

 
Type de cheptel Effectif Race 
 
 

  

 
Transhumance :  

• lieu et nom du groupement  
• emploi d'un berger 
• surface de l'alpage 
• sur quelle période  
• transhumance inverse 
• présence ou non du loup et modification des pratiques engendrées 
• date de l’agnelage 



Activités para-agricoles  :  
Pluriactivité : quelle période, part dans le revenu ? 
Agritourisme ou autre 

 

Structure foncière 
Mode de faire valoir : fermage, convention de pâturage, bail verbal, propriété ou autre 
Répartition des terres louées/en propriété 
Morcellement et éloignement des terres ? 

Organisation en groupement 
CUMA 
Organisme professionnel 
Coopératives ou groupement  

Commercialisation 
• Quels produits ? 
• vente en circuit long : intermédiaires, transport, à qui, où, des clients en provenance 

de... et à quel prix, signe de qualité... 
• vente en circuit court : où, quand, signe de qualité... 

Avantage et les contraintes de cette commercialisation. 

Approvisionnement  
Autonomie fourragère ? Besoin d'achat extérieur  
Utilisation de traitement phytosanitaire ? 
Utilisation du fumier ? 
 
Gestion  
Des Mesures Agro-environnementales (MAE) ? Ou surface en PHAE  

  

Évolution de l’exploitation 
Historique de l'exploitation 
Descriptif de l'installation : date, niveau de formation, reprise ? De qui ? 
Bâtiment d'exploitation  
Matériel acquis : quoi, quel âge ? 
Augmentation ou diminution de la surface, du cheptel ? 
Pourquoi avoir choisi cette production ? Satisfait du choix ? 
Modification du système d'exploitation (type de production) et  pourquoi ? 
Diversification : agritourisme, vente directe, productions annexes... 

Perspectives futures 
Des besoins spécifiques en matériel ou en bâtiment ? (Irrigation, énergie, ...) 
Modification du système de production et pourquoi 
Projet de diversification, d’investissement  
Augmentation ou diminution de la surface, du cheptel ? 
La reprise de l'exploitation : assurée, incertaine, … Destination de l’exploitation 
(vente/location) 
 



 

Image de l'agriculture et du métier d'agriculteur  
L’agriculture 
Comment qualifiez-vous, l’agriculture de ce territoire ? En quoi l’agriculture est-elle 
spécifique dans cette zone, ici dans ce pays ? 
A votre avis quels sont les points forts et les faiblesses de l’agriculture de ce territoire ? 
Quelles peuvent être les menaces qui peuvent agir sur l’agriculture. Et les opportunités à 
saisir.  
À votre avis quelle est la fonction principale de l’agriculture d’un point de vue général ? 

Agriculture et culture 
En quoi l’agriculture appartient au patrimoine, ici dans ce pays ? 

Le métier d’agriculteur 
Pourquoi avoir choisi ce métier ? 
Quelles sont les contraintes qui s’imposent à vous personnellement dans l’exercice de votre 
métier d’agriculteur ? 
Et qu’est ce que vous apprécier dans votre métier ? 
Conditions de travail  
Gestion du temps de travail : temps libre, vacances, satisfaction ou non,  
Équilibre entre le travail et la vie familiale 
Le travail de la femme ? 

Agriculture et territoire  
Agriculture et territoire dans le sens d'espace géographique 
Qu'est ce que vous apprécier le plus dans ce territoire ? Qu'est ce que vous appréciez le 
moins ? (au niveau relationnel et social, commerces et services, loisirs...) 
Pourquoi faire ce métier dans une zone de montagne ? 

Agriculture et territoire dans le sens de structure gestionnaires 
Quelles relations entretenez-vous avec le Pays, le PN du Mercantour, le PNR du Verdon, la 
communauté de communes, l’ONF ? (Usage de la marque parc ?) 
Y a t il eu des projets, actions, … menés conjointement avec les collectivités ou en cours ? 
Attentes des collectivités territoriales locales : communes, intercommunalités, 
départements.... 
 
Service à la collectivité  :  
Est ce que vous rendez des services à la collectivité, tel que  le débroussaillage, le 
déneigement, l'entretien des bords des routes ? 
Est ce que si la collectivité est en demande, vous accepteriez de le faire ? 

Agriculture et foncier 
La surface à votre disposition est-elle suffisante ? Est-il possible de s’agrandir ?  
Avez-vous des parcelles classées constructibles ou concernées par un changement de 
classification ou par un projet d’aménagement ?  
Quelles sont les évolutions futures envisagées / envisageables pour votre foncier ? 
Pensez-vous qu'il y a encore de la place pour s’agrandir ou pour l'installation d'autres 
agriculteurs ? 
Seriez-vous prêt à transmettre votre exploitation à une personne que vous ne connaissez 
pas très bien ? 



Agriculture et les autres activités du territoire :  
Agriculture et environnement (biodiversité, paysage, eau…) 

Paysage et cadre de vie :  
Comment qualifiez-vous votre cadre de vie ? 
Comment décrierez-vous le paysage qui nous entoure ? Par quoi est-il marqué ? 
Comment a évolué le paysage depuis 10/20 ans ?  
A quoi ressemblerait  le paysage s’il n'y avait plus d'agriculture 
Et s’il y avait le double d'agriculteurs sur la commune ?  
Et est ce que vous apprécierez ces nouveaux paysages ? 

Biodiversité 
Si je vous parle de biodiversité, à quoi cela vous fait penser ?  
Quelles relations pensez-vous entretenir avec cette biodiversité dans le cadre de votre 
activité ? 
Pensez-vous que cette biodiversité est en danger localement ? Et pourquoi ? 
Et si on vous proposez de faucher plus tard, de ne pas faire pâturer sur certains espaces 
pour protéger une espèce comme le tétras ... qu'est ce que vous en penserez ? 

Eau 
Comment utilisez-vous l'eau dans votre activité ? (Provenance de l’eau, type d’équipements 
surface irriguée ?) 
Rencontrez-vous des problèmes particuliers liés à la disponibilité de cette ressource ? 
Existe-il des problèmes de gestion de l'eau ou de conflits avec les autres usagers de l'eau ? 

Agriculture et tourisme/loisirs 
Y a-t-il une fréquentation touristique, des sentiers de randonnée ? Et qu’est ce que cela 
change pour vous ? 
Le voyez vous comme une contrainte ou un atout ? 
Et les randonneurs, parapentistes, cueilleurs de champignon vous gênent-ils dans votre 
activité ? 
Seriez-vous prêt à accueillir des gens sur votre exploitation pour faire découvrir votre métier 
? 

Agriculture et chasse 
Êtes-vous chasseur ?  
Vos terres sont elles ouvertes à la chasse ? 
Avez-vous des attentes spécifiques par rapport à la chasse ? 
Quelles relations entretenez-vous avec les chasseurs ? 
Rencontrez-vous des difficultés liées à cette activité ? 

Agriculture et forêt  
Êtes-vous propriétaire de parcelles boisées ou en louez-vous (si location : domaniale, 
communale, privé) ? Si oui, quel usage en fait vous ?  
Faites vous pâturer sous les bois ? Si oui, quel intérêt, si non seriez-vous intéressé pour le 
faire ? 
Comment percevez-vous la forêt ? 
La forêt : vous gêne t elle dans vos activités  
 

Agriculture et autre activités économiques 
Quelles relations entretenez-vous avec les autres activités économiques : commerces,   

restaurateurs, artisanat, industrie ... 



Existe-t-il, à votre avis des partenariats à mettre en place avec les commerces et 
restaurateurs pour trouver des débouchés commerciaux ? Si non : quels pourrait être les 
blocages 
Est-ce que vous aimeriez valoriser vos produits ?  

Quels pourrait être les moyens de valoriser vos produits ?  

Commercialisation pour les éleveurs ovin viande : quelles adaptations au fait que la fête de 
l’Aïd avance de 10 jours chaque année ? 
Que pensez-vous des circuits courts ? Et comment les organiser ? 

 

Agriculture et emploi  
Avez-vous des besoins de main d’œuvre supplémentaires ? 
Pour faire quel travail et à quel période ? 

Agriculture et population locale 
Quelles relations avec le voisinage? Et les résidents secondaires, 
A votre avis comment les locaux considèrent-ils l’agriculture ? Quelle image en ont-ils ?  
Implication dans des structures associatives, d’élus, professionnelles ? Et quelles sont vos 
motivations ? Ou les freins à une implication ?  

Agriculture et mutualisation 
Existe-il une entraide dans la profession ? 
Faites-vous aider par des voisins, des amis, des collègues de temps et temps à des 
moments de « coup de bourre » ? 
Si vous avez des gros problèmes sur votre exploitation : vous tomber gravement malade, 
votre tracteur tombe en panne pendant les foins : comment faîtes vous ? 
Travailler vous en réseaux avec d'autres agriculteurs ou d'autres personnes ? 
Si non : pourquoi ?  
Quelles sont les limites ? 

Évolution de l’agriculture 
Comment voyer-vous le devenir de l’agriculture, ici?  

• Avenir souhaité 
•  tendanciel 
• dans le pire des cas ? 

De quoi la profession vivra demain ? 

Et si les aides de la PAC disparaissaient, qu’est ce que cela changerait pour vous 

personnellement ? En positif ? En négatif ? 

Et plus généralement pour l’agriculture sur ce territoire ?  

Quelles pourraient être les solutions ? 

Imaginez-vous ce pays dans 20 ans, quelle place y tiendra l’agriculture à votre avis ?  
Et qu’est ce qui pourrait changer cela ? 
 
Comment définiriez-vous l'agriculture durable ? 
 



Guide d’entretien avec les élus 
 
Nom :  
Profession :  
Age :   
Lien avec le milieu agricole :  
Mandat :   
 

Le territoire  (commune ou communauté de communes) 
Quelles ont été les étapes marquantes du développement de la commune ? 
(Démographie, construction, activité …) 
 
 
 

Quels sont les projets de développement auxquels la commune a participé et ceux 
en cours ? Projet agricole ? 
 
 
Comment voyez-vous l’évolution de la commune dans les 10 ans à venir ? 
 
 

Quelles constatations faîtes-vous quant aux attentes des habitants de votre 
commune, (cadre de vie, services de proximité…) Pensez vous que les attentes des 
résidents ont changé ? Comment la commune s’y est elle adaptée ? 
 

Agriculture  
 

Des agriculteurs sont-ils présents dans la structure en tant qu’élus ? 
 
 

Image de l’agriculture  
Comment me décririez-vous l’agriculture de votre vallée, par quoi est-elle 
marquée  ? Est-elle spécifique ? Est-elle adaptée aux caractéristiques de votre 
territoire ? 
 

 
A votre avis quels sont ses points forts et ses faiblesses  ? Quelles menaces 
peuvent agir sur l’agriculture du territoire et les opportunités à saisir ? 
 

 
A votre avis quelles sont les fonctions de l’agriculture sur votre territoire  ? Et en 
général ? 
 

Comment percevez-vous la manière dont a évolué l’agriculture sur votre commune ? 
 

 
Projet  
 

Il y a-t-il eu des projets concernant directement l’agriculture ou des projets où il 
a été nécessaire de prendre en compte en compte l’agriculture sur votre 
territoire  ? (De quel ordre : sur le foncier, réouverture de milieux, installation, zone agricole 
protégée...) 
 

Existe-t-il des besoins avérés de maintenir ou de développer l’agriculture sur votre 
territoire ? Comment répondre à ces besoins ? 
 

 



Avez-vous des projets en lien avec l’agriculture ou associant l’activité 
agricole ? 
Seriez-vous prêts à soutenir un projet agricole  ? Financièrement, politiquement... 
 

 
Pensez-vous que les agriculteurs sont prêts à travailler ensemble sur un projet 
collectif ? Si non : pourquoi, quels sont les blocages ?  
 

Est-ce que les agriculteurs rendent des services à la collectivité : débroussaillage, 
déneigement …. ?  
 
Agriculture et culture 
A votre avis, de quelle manière l’agriculture a-t-elle marqué le patrimoine local ? 
 

Il y a-t-il des fêtes liées à l’agriculture sur votre commune ? Quel impact ? Est-ce que 
cela attire beaucoup de monde ? 
 
Agriculture et résidents  
Les résidents expriment t-ils des demandes envers le monde agricole  ?  
 

A votre avis, quelle image les résidents  ont-ils de l’agriculture ? 
 

Existe-t-il des points de conflits  entre les résidents et les agriculteurs ? Comment la 
municipalité gère ou compte gérer ces conflits ? 
 

Est-ce que les nouveaux résidents sont nombreux ? Pensez vous qu’il est 
nécessaire de les sensibiliser à propos de l’agriculture ?  
 
Foncier  
Est-ce que la commune est propriétaire de terre : ag ricoles ou forêt ? Quel 
usage en faites-vous ? Sont-elles toutes louées ? A qui ? Si elles ne sont pas 
louées : pourquoi ? 
 

Existe –il un document d’urbanisme  ? Quelle place est accordée à l’agriculture ? 
Méthode d’élaboration : participation des agriculteurs, conseil de la DDEA 
 

Existe-t-il une demande de construction votre commune, de quel ordre ? 
Y a-t-il des terrains constructibles ?  
 

Pensez vous que les terres agricoles sur votre commune connaissent une pression 
au niveau du foncier ? Disposer vous de réserve foncière ? 
 

Pensez vous qu’il est nécessaire de protéger les terres agricoles ? Si oui, lesquelles, 
et par quel moyen ? 
 

Penser vous qu’il y ait encore la place pour un jeune agriculteur de s’installer sur la 
commune ou pour un agriculteur déjà existant de s’agrandir ?  
 

Si un jeune souhaitait s’installer sur votre commune, quelles aides pourriez-vous lui 
apporter ? 
 
Que pensez-vous de la SAFER ? Avez-vous à faire avec elle ? 
 
Agriculture et paysage 
Le paysage : comment a-t-il évolué depuis 20 ans ? Pensez-vous que le paysage 
s’est refermé, que la forêt avance ? 
 

Si, oui, est ce gênant ? 
 

Quelle pourraient être les solutions pour éviter la fermeture des milieux ? 



 

Pensez vous que l’agriculture locale est une activité qui nuit à l’environnement ?  
 

A votre avis, l’agriculture joue t’elle un rôle dans la biodiversité (c’est à dire : la 
richesse des espèces de faune et de flore sauvage)  
 

Existe-t-il des problèmes liés à la disponibilité de l’eau ou à la gestion de l’eau 
sur votre commune  ?  
 

 
Agriculture et conflits d’usage  
Remarquez-vous des conflits d’usage  entre l’agriculture et les autres activités du 
territoire telles que la chasse, le tourisme ? Dires des agriculteurs, dires des 
chasseurs et des touristes 
 
Agriculture et forêt  
Pensez-vous qu’il y ait des liens à développer entre l’agriculture et la forêt  ? Sous 
quelles formes ? 
 
Agriculture et autres activités économiques 

 
• Tourisme  

Est-ce que les professionnels du tourisme sollicitent l’agriculture de la vallée dans le 
cadre de leur activité ? Se disent-ils prêts à développer des produits touristiques 
associant le monde agricole 
 

Les professionnels et les touristes expriment-ils des demandes envers le monde 
agricole ? (Aménagement de passage, sécurisation vis-à-vis des patous …) 
 

Pensez vous qu’il y a un lien à renforcer entre tourisme et agriculture ? Sous quelle 
forme ? A l’initiative de qui ?  

 
• Economie  

Pensez-vous que les autres acteurs de la vie locale et de l’économie ont un rôle à 
jouer dans la mise en place de projets agricoles ? Sous quelles formes à votre avis 
doivent prendre ces participations ? 
 

Pensez-vous qu’il est possible de plus valoriser les produits locaux et de quelles 
manières ? 
 

A votre avis, quelle est la place des circuits courts de commercialisation sur le 
territoire, est ce possible de plus les développer, de quelles manières ? Y a-t-il la 
demande sur le territoire pour ce genre de produits ? 
 
Evolution de l’agriculture  
A votre avis, quel est le devenir de l’agriculture s ur le territoire ?  
 

Quelles évolutions de l’agriculture souhaiteriez-vous pour votre commune ? 
 

Que pensez-vous des aides à la production et des mesures environnementales de la 
politique agricole commune : si elles disparaissaient : quelles conséquences sur 
l’agriculture et sur le territoire ? 
 
Quelles sont à votre avis les conditions nécessaires au développement d’une 
agriculture durable ? 
 

 



Grille entretien autres acteurs du territoire 
 
La structure et de son périmètre d’action 
 
Image de l’agriculture : question générales sur l’ag riculture .  
Perception de l’agriculture du territoire  : description. Forces, faiblesses, 
opportunités, menaces... les grands enjeux de l’agriculture.  
 
Les fonctions de l’agriculture sur le territoire .  
 
Quelle évolution de l’agriculture ?comment percevez-vous son devenir, une 
évolution plutôt positive ou négative ? 
Perception des aides de la PAC : si les aides disparaissent : quelles conséquences ? 
 
S’il n’y a pas d’agriculture : quelles conséquences ? 
 
Agriculture durable : comment le concevoir 
 
Agriculture et projets  
Une réflexion sur l’agriculture locale : quelles étaient les motivations ? 
 
Des actions  ou projet ont t-ils découlé de cette réflexion ? Quelle démarche, 
participation des agriculteurs ? 
 
Quelle relation avec les agriculteurs (si projet ensemble) ? Des blocages ou rapport 
constructifs ? 
 
Le rôle de l’agriculture dans l’activité de la structure : patrimoine, forêt, économie, 
tourisme, chasse, environnement (biodiversité, paysage, eau…), circuit courts… 
 
Possibilité de mobiliser les agriculteurs sur des projets collectifs ? 
 
Exprimer vous des attentes envers le monde agricole ? 
 
 
Agriculture et autres activités 

 
Agriculture, paysage  et forêt   

Comment le paysage a-t-il évolué depuis 20-30 ans ? 
Fermeture des milieux : est ce que ça pose un problème : quelles solutions ?  
Pâturage sous les bois : nécessaire ? Insuffisant ? Quelles actions à mettre en 
place ? 
 

Agriculture et biodiversité  :  
A votre avis l’agriculture locale nuit elle à l’environnement ?  
L’agriculture joue t’elle un rôle dans la biodiversité ? 
A votre avis la biodiversité est-elle en danger localement ? 

 
Agriculture et chasse 

Des conflits (dégâts sur culture, Patou, comportement) ?  



Pourquoi ? 
Quelles solutions ?  
 

Agriculture et tourisme/loisirs 
A votre avis, quelle image les touristes ou les pratiquants d’activités de pleine nature 
ont-ils de l’agriculture ?  
Remarquez-vous des conflits, des incompréhensions entre les agriculteurs et les 
touristes ? Quelles solutions ?  
Sont ils demandeurs de découvrir cette activité ?  
Pensez vous qu’il y a un lien à renforcer entre tourisme et agriculture ? Sous quelle 
forme ? Du potentiel à développer liant le tourisme à l’agriculture ? Des produits 
touristiques par exemple, quelles formes, à l’initiative de qui ? 
Est-ce que les professionnels du tourisme construisent des liens entre leur activité et 
l’agriculture ? Pourquoi ?  

 
Agriculture et économie  

Commerces et restaurateurs : sont ils en demande de produis locaux ? 
Circuit court de commercialisation : potentiel à développer ? N’y a-t-il pas des 
limites ? Le marché local suffit-il ? 
Quel moyens de valoriser plus les produits agricoles ? 

 
Le foncier 

 
Agriculture et culture  

A votre avis, de quelle manière l’agriculture a-t-elle marqué le patrimoine local ? 
Des fêtes, manifestation reliées à l’agriculture sur le territoire ? Cela attire t’il du 
monde ? … 

 
Agriculture et résident :  

A votre avis, quelle image les résidents ont t-ils de l’agriculture locale ? 
Existe-t-il des points de conflits entre les résidents et les agriculteurs ? Ou des 
incompréhensions ? Des solutions ? 
Les nouveaux arrivants sont ils nombreux ?  
Penser vous qu’il serait nécessaire de sensibiliser les résidents à l’agriculture ? Sur 
quels points ? Sous quelles formes ? 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



ANNEXE 7 

 

 Agriculteurs Elus Autres acteurs 

foncier Opération de réaménagement foncier 
 

Plus d’information de la part de la SAFER 

Acquisition de foncier pour louer à un agriculteur 
Etablir un document d’urbanisme 

Achat de terrain : recherche d’un agriculteur pour la fauche 
Action de réouverture de milieu 

Installation Favoriser la transmission des exploitations agricoles Favoriser l’installation d’un agriculteur  

Emploi Création d’un groupement d’employeur   

Pastoralisme Action de réouverture des milieux et accompagnement 
(financier) dans le maintien de ces milieux 

Opération de réouverture de milieu en alpage 
Amélioration pastorale 

Déplacer un éleveur sur une autre estive 
Expérimentation de parcs de fin d’après midi pour lutter contre la 
prédation. 

Irrigation  Valorisation des canaux gravitaires Redynamisation des Associations Syndicales Autorisées 
 
 

Diversification et 
Valorisation des 

productions agricoles 

Commercialisation des produits agricoles par les circuits 
courts (développer la vente directe, créer une AMAP) 
 

Valorisation des productions agricoles par la transformation 
(développer une ferme auberge, créer un atelier de 
transformation) 
 

Diversifier ses activités de production (création d’un atelier 
volaille, replantation d’arbres fruitiers)  
 
 

Valorisation et commercialisation des productions locales via 
internet 
 

Créer un lieu pour la vente des produits locaux 
 

Développer des liens avec les restaurateurs pour rechercher une 
identité culinaire 
 

Réflexion pour la mise en œuvre d’un atelier de transformation et 
pour la commercialisation de la châtaigne 
 

Conforter la MPP 

 

 
 

Relation avec les 
autres activités 

Chasse : 
Créer des séjours sur le thème de la chasse 
 

Tourisme : Développer l’accueil à la ferme 
 - Proposer des weekends « transformation » 
 - Mettre en place des séjours autour du monde équin 
 - Créer un sentier de découverte 
 - créer un gîte, des chambres d’hôte 
 

 Chasse : 
Développer des partenariats chasse/ agriculteur en faisant faire 
des travaux pour la chasse par les agriculteurs 
Développer une activité d’accueil sur la chasse 
 

Tourisme : Développer l’accueil à la ferme 
Développer un itinéraire autour de l’élevage ovin 
Développer des fermes pédagogiques,  
 

Activité de pleine nature :  
Créer des circuits qui passent par des exploitations agricoles 
Organiser des sorties pour enfants avec un AMM et finir par un 
goûter à la ferme 
 

Activités économiques : 
Mise en commun de locaux entre bergers et remontée mécanique 

Communication/ 
sensibilisation 

Communiquer pour une connaissance réaliste et actuelle du 
monde agricole (élus, grand public)  

Créer un lieu pour faire de l’éducation à l’environnement auprès 
des enfants 
 

Valoriser la commune par les produits « bio » 
 

Développer les manifestations évènementielles de découverte et 
de promotion de l’agriculture locale par les agriculteurs associés 
aux collectivités. 

Amélioration de l’image auprès du grand public en proposant des 
actions de sensibilisation à l’activité agricoles 
 

Reprise du dialogue pour une gestion concertée des projets et des 
conflits 
 
 

Environnement / 
énergie 

Mettre en place des éoliennes 
Développer le photovoltaïque sur bâtiment 

 Sensibiliser sur les traitements phytosanitaires 

Patrimoine / culture Restaurer le patrimoine agricole Valoriser les canaux d’irrigation  
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 AGRICULTEURS ELUS AUTRES ACTEURS 

 
 
 
 
 

CONSTATS 

- 2 types d’agriculture : les grosses exploitations et les 
petites 
- Rôle principal : entretien de l’espace 
- Rôle secondaire : production 
 
- disparition de l’agriculture, si disparition des aides : 
menace 
incertitude concernant l’avenir 
 
- agriculture et tourisme : éléments de maintien de la vie 
dans le secteur 
- menace par rapport au Paysage :  fermeture du 
paysage, développement du l’urbanisation, de plus en plus 
de ruine 
 

-  AVENIR : 
- Difficile à envisager 
- Crainte : voir l’agriculture disparaître 

 
 
- MENACE : 

- Agriculture en nette diminution 

- rôle principal : entretien de l’espace 
 
MENACE :  
- frein à l’installation =  problème lié au foncier 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

ATOUTS 

-  CULTURE - PATRIMOINE 
- c’est un patrimoine. Elle a généré du patrimoine 
 

-  PERCEPTION DU METIER 
- travailler pour soi 
- métier à multi facette, qui demande de la polyvalence, 
différent tous les jours 
- métier qui donne de la satisfaction 
 

-  RELATION AVEC LES AUTRES ACTEURS DU 
TERRITOIRE 

- bonne relation avec les résidents 
- relation correcte avec les autres usagers de l’espace 
agricole et montagne 
 

-  AGRICULTURE ET ENVIRONNEMENT 
- une agriculture dont les pratiques favorisent la 
biodiversité 
 

-  ENTRAIDE 
- une entraide entre les agriculteurs en période de 
« bourre » 

 

- CULTURE – PATRIMOINE 
- Activité traditionnelle, identitaire 
- Activité qui a généré un patrimoine bâti et des 
savoirs faire 
- Elle fait parti du patrimoine 
 

- IMAGE 
- Agriculture typique et traditionnelle, marquée par 
l’élevage 
- Entretenir l’espace et le paysage 
- Produits de qualité 

 
- RELATION AVEC LES AUTRES ACTEURS DU 
TERRITOIRE 

- bonne entente  
- relation correcte avec les autres usagers de l’espace 
agricole et montagne 

 
- CHASSE 

- Bonne entente, bonne cohabitation 
 
- AGRICULTURE ET ENVIRONNEMENT 

- une agriculture dont les pratiques favorisent la 
biodiversité 
- l’agriculture a un rôle fondamental sur le maintien de 
paysage ouvert 
-  

- COMMERCIALISATION – CIRCUITS COURTS / 
PRODUITS :  

-  Une solution pour l’agriculture 
 
- ENTRAIDE – MUTUALISATION : 

-  un peu de travail en collaboration avec les collectivités 
 

- CULTURE – PATRIMOINE 
- Activité identitaire 
- Activité qui a marqué le patrimoine 
 

- IMAGE 
- Agriculture liée par l’élevage et au pastoralisme 
- Agriculture extensive 
- Entretenir l’espace et le paysage 

 
- RELATION AVEC LES AUTRES ACTEURS DU 
TERRITOIRE 
- bon dialogue avec les acteurs des activités de pleine 
nature 
 
- CHASSE 
 
- AGRICULTURE ET ENVIRONNEMENT 

- Rôle positif sur la biodiversité 
 

- COMMERCIALISATION – CIRCUITS COURTS / 
PRODUITS :  

-  Un atout pour l’agriculture 
 
- ENTRAIDE – MUTUALISATION : 

-  un peu de travail en collaboration avec les collectivités 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

FAIBLESSES  

- contraintes liées à l’isolement, climat, relief, saisonnalité 
 
- AGRICULTURE, ACTIVITE ECONOMIQUE 

- activité en pleine déprise 
- manque de compétitivité 
- revenu faible 
- difficulté de commercialisation 

 
- IMAGE 

- souffre de son image / image pas bien valorisée, mal 
perçue : vue par certains comme jardinier de l’espace ou 
chasseur de prime 
 

- METIER 
- métier avec des responsabilités 
- métier polyvalent 
- métier de plus en plus administratif 
- métier et vie de famille difficile à concilier 
- emploi du temps chargé 

 
- FONCIER 

- foncier morcelé 
- multitude de propriétaire 
- pression foncière :  

- prix élevé 
- des propriétaires qui ne veulent pas louer 

- difficulté pour la transmission 
 

- RELATION AGRICULTURE ET AUTRES ACTIVITES 
- manque de connaissance concernant le métier 
d’agriculteur 
- quelques conflits entre agriculteurs et activités de 
plein nature et touriste notamment à cause du patou 
 

- CHASSE 
- Mésentente avec chasseur résident secondaire 
- Manque de respect de la part des chasseurs 
- Conflit entre agriculteur et fédération départementale 
de la chasse 
- Problème avec agrainage 
- Des chasseurs qui communiquent peu 
- Dégâts de gibier (cerfs, sanglier, mouflons) 
 

- COMMERCIALISATION – CIRCUITS COURTS / 
PRODUITS:  

- pas bonne connaissance des marchés, des 
débouchés 
- pas assez de produits disponibles au regard de la 
demande 
- une gamme de produits à complétée 
 

- COMMUNICATION : 
- ne savent pas communiquer sur leur métier, leur 
savoir faire 
 

- ENTRAIDE : 
- Relative et en diminution 
- Mentalité individualiste 
 

- contraintes liées à l’isolement, climat, relief, saisonnalité 
 
- DEMOGRAPHIE AGRICOLE 

-  Diminution du nombre d’agriculteur 
 

- AGRICULTURE, ACTIVITE ECONOMIQUE 
- activité en nette diminution 

 
- IMAGE 

- Pas toujours une bonne image auprès des 
populations 
- Manque de moyen 

 
- FONCIER 

- Disponibilité des terres = fond du problème 
- foncier morcelé 
- multitude de propriétaire 
- pression foncière :  

- prix élevé 
- des propriétaires qui ne veulent pas louer 

- difficulté pour l’installation et la transmission 
 

- RELATION AGRICULTURE ET AUTRES ACTIVITES 
- manque de connaissance concernant le métier 
d’agriculteur 
- quelques conflits entre agriculteurs et population, 
activités de pleine nature, touriste qui sont vite réglés 
- problème avec les patous 
- problème avec les activités motorisées de loisir 
- manque de lien entre agriculture et socioprofessionnel 
du tourisme 
 

- CHASSE 
- problème avec les dégâts de gibier qui créent de 

nombreuses tensions (cerfs, sangliers, mouflons) 
- agrainage 
- mission de l’ONF : location simultanée de terres 

à la chasse et aux éleveurs 
 

- COMMERCIALISATION – CIRCUITS COURTS / 
PRODUITS :  

- Souvent confidentielle 
- Produits limités quantitativement  
- Gamme de produits pas complète 
- Peu de lien avec les restaurateurs 
- Période estivale propice pour la vente directe et 
accueil à la ferme, mais période où il y a le plus de 
travail pour les agriculteurs 
 

- COMMUNICATION : 
- ne savent pas communiquer sur leur métier, leur 
savoir faire 
 

- ENTRAIDE – Mutualisation :  
- Ne sont pas près à travailler ensemble 
- Esprit individualiste 
 

- DIVERS : 
- Lourdeur de la réglementation et des mises aux 

- contraintes liées à l’isolement, climat, relief, saisonnalité 
 
- DEMOGRAPHIE AGRICOLE 

 
- AGRICULTURE, ACTIVITE ECONOMIQUE 

- Activité en diminution pour plusieurs raisons : 
financières, départ en retraite, non reprise 

 
- IMAGE 

- Pas trop diversifiée 
 
- METIER : 

- difficile de vivre de son métier 
 

- FONCIER 
- Pas de maîtrise du foncier 
- Absence d’animation foncière 
- Concurrence entre les agriculteurs concernant les 
terres disponibles 
- Installation et transmission difficile 
 

- RELATION AGRICULTURE ET AUTRES ACTIVITES 
- Pas de conflits majeurs (transhumants et patous 
 

- AGRICULTURE ET ENVIRONNEMENT/ 
- Problème de surpâturage 
- Problème des patous 
 

- CHASSE 
- Les patous qui ont un impact négatif sur la faune 
sauvage 
- Manque de lieu de discussion entre agriculteur et 
chasseur 
- Quelques Conflits : attaque de chiens de chasse, 
agrainage, … 
- Dégâts de gibier 
- En conflit avec la fédération des chasseurs 
 

- COMMERCIALISATION – CIRCUITS COURTS / 
PRODUITS  ET PRODUITS :  

- Pas assez de produits 
- Difficulté sur l’accessibilité des produits 
- Même chose pour les hébergements à la ferme 
- Vente directe pas trop présente 
- Gamme de produits qui n’est pas complète 

 
- ENTRAIDE – Mutualisation :  

- pas de tradition à travailler ensemble 
- pas d’esprit collectif 

 
- DIVERS : 

- des normes trop lourdes 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

- DIVERS : 
- matériel agricole pas adapté au terrain 

 

normes 

 
 
 
 

PISTES DE 
REFLEXION / 

OPPORTUNITES 

- pistes pouvant contribuer au maintien de l’agriculture : 
- développer la pluriactivité 
- s’ouvrir à nouveau type d’agriculture fondé sur 
l’agritourisme 
- s’orienter vers le tourisme 
- développer des productions plus atypiques 
- foncier : remembrement 
- circuit court : une relance de la part des collectivités 
- entraide : création d’un groupement d’employeur 

 

- action de sensibilisation à l’agriculture 
- créer des liens entre agriculture et tourisme 
- sylvopastoralisme correspond aux besoins de certains 
éleveurs. 
- Réaliser une prospective pour mieux cibler les circuits 
courts et les opportunités possibles 

- éducation des touristes 
- information sur l’agriculture 
- sensibilisation des enfants 
- créer des liens avec les activités de pleine nature : 
imaginer des randonnées qui passent par des fermes 
- sur les grosses manifestations sportives, faire découvrir 
les produits locaux 
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Thématiques Données de l’Etat des lieux Ressenti des acteurs du territoire 
Le territoire Un territoire entre montagne et méditerranée caractérisé par un environnement 

reconnu de qualité, des ressources et un patrimoine naturel riche et varié. Des 
contraintes géographiques, climatiques. 
 
Une population qui se maintient, voire même en progression. Une densité de 
population qui reste faible (7,74 hab. /km²). Population vieillissante avec 37 % de 
retraité en plus depuis 1999. 
Une population permanente faible au regard des flux liés au tourisme et aux 
résidents secondaires.  
 
Faiblesse du nombre d’emplois sur le territoire du pays A3V. Trois pôles 
d’emploi identifiés : Annot, Allos, Castellane. Les emplois du territoire 
principalement tourné vers les services (tourisme, établissement scolaire, 
hôpitaux…), la construction, le commerce, l’industrie et l’agriculture. 
 
Le tourisme, principale activité économique du territoire (notoriété du Verdon et 
du Val d’Allos). Tourisme marqué par la saisonnalité : été et hiver.  
 
Une qualité de vie reconnue. 
Des centres bourgs (des chefs lieux de canton) relativement bien équipés. Un 
tissu associatif dynamique. 
Mais globalement il manque de services pour la population permanente située 
loin des chefs lieux de canton. Isolement et éloignement des services dus aux 
caractéristiques géographiques du territoire 
 
 

 

L’image de l’agriculture  L’agriculture est considérée comme une activité traditionnelle et identitaire. Elle 
est fortement marquée par le pastoralisme. 
 
Elle est vue comme une activité qui entretient les espaces et les paysages. 
 
Elle bénéficie d’une image contrastée.  
 
Elle se caractérise par une quasi  monoproduction : élevage ovin. 
 

Le métier  Le métier d’agriculteur est perçu comme un métier à multi-facette : 
- un métier où subsiste une certaine liberté, où la polyvalence est 



prédominante, où on a la satisfaction de réaliser un bon produit. 
- un métier de plus en plus administratif, où les responsabilités sont de 

plus en plus lourdes. 
- C’est aussi un métier qu’il est parfois difficile de concilier avec sa vie 

de famille (pas de vacances, pas de loisirs pour les enfants…) 
C’est un métier qui est de moins en moins attractif. 
 

Culture / patrimoine Présence d’un patrimoine bâti, mais aussi culturel lié à l’agriculture : cabane, 
restanque, canaux d’irrigation… 
 
Existence de différentes manifestations liées de prés ou de loin à l’agriculture : 
fêtes de la lavande, fête de la transhumance, fête des bergers,… 
 
Foire agricole de Saint André les Alpes : évènement culturel, mais avant tout 
commercial. 

L’agriculture est perçue par l’ensemble des acteurs comme une activité 
identitaire, traditionnelle, qui génère un certain nombre de patrimoines qu’il faut 
préserver. 

Le foncier Forte augmentation des prix du foncier rural  dans les dernières années. 
Multiplication des baux verbaux, sans aucune garantie pour le fermier 
 
 
 
Proportion des terres travaillées en propriété très faible sur le territoire = 3,8 % 
déclarés en 2000. 
 
 
 
Marché foncier restreint sur le territoire, la SAFER y intervient peu.  
  
 
Parcellaire très morcelé, une multitude de propriétaires 
 

Nécessité de conserver le foncier agricole face à la raréfaction des terres 
disponibles, et à l’assimilation de ces surfaces à de la réserve foncière à bâtir. 
Augmentation forte de la pression foncière. Rôle ambivalent des agriculteurs 
propriétaires.  
 
Restructuration des terres agricoles à encourager. La majorité des terres sont 
en location.  Destination purement agricole = garantie pour arrêter la flambée des 
prix du foncier et conserver le pouvoir décisionnaire des propriétaires terriens 
(agricoles et forestiers). 
 
Circulation des informations pas systématique entre SAFER et agriculteurs. 
Documents d’urbanisme très hétérogènes sur le territoire.  
 
Morcellement important, dû au nombre important de propriétaires, qui favorise 
le développement des terres incultes,  
Des exploitations à reprendre ne sont pas toujours suffisamment 
opérationnelles/fonctionnelles pour qu’un JA s’installe.  
Un nombre important de propriétaires qui ne veulent plus faire de baux 
ruraux et qui ont une forte tendance à faire de la rétention de foncier. 
 

L’installation et l'emploi En 2009, 57 % des chefs d’exploitation et co-exploitants ont plus de 50 ans, 20 
% d’entre aux sont à 5 ans de la retraite et 18 % (60 ans et plus) ont atteint l’âge 
de la retraite. 
Un phénomène de concentration est observé avec une augmentation de la SAU 
moyenne des exploitations pour une diminution de leur nombre (essentiellement 
des exploitations « non professionnelles ». 

Des installations difficiles sur le territoire. Les créations d’exploitations agricoles 
proprement dites ne sont plus envisageables. Il devient plus que nécessaire de 
favoriser la transmission des exploitations. 
 
Au cours de leur installation, les jeunes rencontrent les difficultés souvent liées à 
la mobilisation du foncier agricole :  



4 installations aidées par an en moyenne depuis 2000 sur le territoire (36 à 
l’échelle du département en 2006) sur des surfaces et des systèmes d’exploitation 
hétérogènes. On notera une prédominance de la filière animale et plus 
particulièrement ovine. 
 
 
En 2000, la main d’œuvre familiale est moins importante sur les exploitations 
qu’en 1988 (1,8 personne en 2000 contre 2,2 en 1988). 
 
Peu d’emplois de salariés agricoles sur le territoire. Les emplois concernent les 
secteurs de l’arboriculture et du maraîchage. L’élevage ne propose quasiment pas 
d’emploi. Seuls les groupements pastoraux se démarquent avec l’embauche quasi 
systématique de bergers et d’aides bergers. 
 
Une tendance à exercer une activité indépendante de celle d’agriculteur. 

- les propriétaires ne souhaitant pas louer leur terre 
- les prix du foncier trop élevé ne leur permettant pas d’accéder à la 

propriété 
mais aussi aux investissements à mobiliser pour s’installer, à la concurrence 
possible avec les autres agriculteurs. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
La pluriactivité est de plus en plus présente. Elle est souvent liée aux activités 
touristiques saisonnières : remontées mécaniques par exemple. 

Relation agriculture / 
autres secteurs et 
conflits d’usage 
 
(tourisme, 
environnement, 
population, loisirs et 
manifestations, forêt, 
urbanisation, pédagogie) 

Existence d’un tourisme de pleine nature, sport et patrimoine. Atouts 
touristiques : stations de ski du Haut Verdon, Gorges du Verdon, Lac de 
Castillon, lac d’Allos, la montagne, sites de parapente… 
Nombreux évènements culturels ou sportifs toute l’année sur le territoire. 
 
Réalisation d’un plan intercommunal d’activités de pleine nature sur le 
territoire de la Communauté de communes du Moyen Verdon. 
 
Structures d’accueil de capacité insuffisante pour satisfaire la demande estivale, 
mais dont le taux de remplissage hors-saison est faible. 
 
Agritourisme peu développé en regard des potentiels de valorisation touristique 
des produits agricoles ou des activités d’accueil et de restauration. Démarches 
jugées trop lourdes et éloignées de leur métier par les agriculteurs.  
Seulement 16 exploitations regroupées en réseau (Bienvenue à la Ferme, Accueil 
Paysan, Itinéraires paysans) 
 
L’activité culturelle est particulièrement dynamique avec plus d’une quinzaine 
d’associations qui animent le territoire. 
 
Existence de quelques manifestations agricoles sur le territoire du Pays : fêtes 
de la lavande, de la transhumance, des bergers, de la châtaigne, foire agricole de 
Saint André les Alpes, itinéraires paysans proposés par le CPIE et les 
agriculteurs du territoire, journées en alpage ou encore rencontres agriculturelles 
de la Chambre d'Agriculture 04.  

Les relations agriculture – tourisme sont dans l’ensemble bonnes. Les 
agriculteurs considèrent pour la plupart d’entre eux le tourisme comme un atout 
pour le territoire, pour la valorisation des productions agricoles. Les élus pensent 
que les touristes expriment un intérêt pour l’agriculture. Les autres acteurs jugent 
eux que les touristes n’ont pas forcément conscience de l’agriculture. 
Les relations sont dans l’ensemble bonnes, malgré quelques conflits (patou et 
randonneurs…) par qui sont pour la plupart résolu par le dialogue. 
Il apparaît évident de développer les liens entre ces deux activités qui a ce jour ne 
sont pas aussi nombreux qu’on pourrait le penser. 
 
Les liens agriculture – activités de pleine nature sont là aussi à renforcer, voire 
même à créer. Les relations entre ces deux domaines sont correctes malgré 
quelques conflits (passage VTT, parapentiste…). 
Incompatibilité avec les activités motorisées. 
 
Agriculture et chasse 
Ces deux activités entretiennent des relations relativement fragiles. Elles sont 
cordiales entre les agriculteurs et les chasseurs locaux, mais plus incertaines avec 
les chasseurs qui ne sont pas du secteur. Il y a existence de conflits qui 
généralement se règlent par la discussion (non fermeture de barrières, chiens de 
chasse qui courent dans le troupeau…). D’autres conflits sont beaucoup plus 
difficiles à gérer : dégâts de gibier. Ce dernier se situe plus spécifiquement entre 
la fédération départementale de la chasse et les agriculteurs qui demandent une 
meilleure régulation du gros gibier (sanglier, cerf, mouflon) et/ou une meilleure 
indemnisation. 



 
L’activité économique, ainsi que les services se concentrent principalement sur 
les chefs lieux de canton. Ils sont souvent saisonnalisés, ce qui peut poser 
problème pour les habitants permanents. 
 
 
Le taux de retraités est assez élevé sur le territoire : plus de 15% en moyenne. 
 
 
11 communes du Pays A3V font parties du Parc Naturel Régional du Verdon, 
et 2 du Parc National du Mercantour. 
 
Présence d’une charte forestière sur le canton d’Annot, en cours d’extension au 
reste du Pays.  
 
 
 
 
 
Seulement 10 agriculteurs bios (sur les quarante communes). 
 

Autre point problématique : le patou qui se révèle être un redoutable chasseur. 
 
Agriculture et environnement : l’agriculture est perçue comme une activité qui 
favorise la biodiversité. Cette vision est malgré tout nuancée par la présence de 
surpâturage 
 
Agriculture et paysage :  
L’agriculture contribue au maintien des paysages ouverts. En effet, il a été 
constaté un phénomène de fermeture du paysage au profit de la forêt en raison de 
la diminution du nombre d’exploitations agricoles et la modernisation de 
l’agriculture entraînant l’abandon de certaines parcelles.  
 
Agriculture et forêt  : 
Le lien existant est principalement le sylvopastoralisme qui est perçu comme une 
réponse aux besoins des agriculteurs, un moyen de lutter contre 
l’embroussaillement et les incendies. 
Le lien agriculture – forêt s’exprime également au travers des actions de 
valorisation de la châtaigneraie. 
Mais globalement, il n’y a pas de véritable valorisation du bois par les 
agriculteurs. 

La valorisation des 
produits et la portée 
économique de 
l’agriculture 
 

Le secteur agricole représente plus de 8% des emplois du Pays. 
 
Systèmes d’exploitation : ¾ des exploitations en élevage spécialisé, dont 52 % 
en élevage ovin viande, 2,7 % en polyculture élevage, 4 % spécialisés en 
arboriculture, 4 % en maraîchage, 4,8 % en apiculture, 0,5 % en plantes à parfum 
et 6,8 % en « autres productions ». 
 
On observe sur les dernières décennies :  
- un élevage ovin viande fortement ancré, malgré les difficultés de valorisation 
du produit rencontrées ces dernières années 
- place emblématique du pastoralisme sur l’ensemble du territoire, 
- fragilisation des élevages bovins laitiers,  
- une stabilisation des élevages caprins, 
- développement des élevages équins,  
- diminution de la production arboricole sur Entrevaux, 
- maintien des surfaces en céréales pour l’autoconsommation,  
- développement de production de niche (houblon pour la bière, châtaigne…) 
- essor confirmé de l’apiculture.  
 
Initiatives départementales en faveur de l’agriculture : restauration des 

Activité en lien avec de nombreux partenaires techniques et commerciaux 
(locaux et/ou régionaux), dans le cadre de systèmes d’exploitation variés. 
Nombre d’intermédiaires parfois limitant (dépendance, marges restreintes). 
 
Importance de l’activité agricole des points de vue économique (nombre 
d’emplois et réseaux de partenaires), social (caractère de village au lieu de 
commune dortoir) et paysager (lutte contre la fermeture des milieux, 
identification du territoire comme provençal de par son agriculture typée).  
 
La diversification des activités, la valorisation des productions sont vues par 
les acteurs comme un moyen d’améliorer les revenus. 
 
Volonté de diversification pour plus de rentabilité face à une diminution 
programmée des aides européennes, mondialisation et concurrence accrue. Ex : 
accueil, pluriactivité,  exploitation forestière, prestation de services pour les 
collectivités… Critère de viabilité des exploitations essentiel. 
 
Meilleure valorisation des produits : proposition d’une gamme de produits plus 
étoffée, de produits haut-de-gamme (avec SOQ, produits bio), de niche ou avec 
un positionnement différent, émergence des énergies renouvelables. Attention à 



olivettes à l’abandon, Plan d’Action Caprin, Plan Châtaigne. 
 
Productions très diversifiées, dont certaines bénéficient de labels: IGP « miel 
de Provence », IGP label rouge « Agneau de Sisteron », AOC « huile essentielle 
de lavande fine ». 
 
Territoire non pourvu en point de vente de matériel agricole. 
Présence de points de vente des principales coopératives du département : la 
SOCAHP, ALPESUD  
Pas d’équipements agricoles structurants (abattoirs, salles de découpe) 
 
Commercialisation en circuits courts non généralisée en dehors des 
productions fromagères et maraichères.  
 
Présence d’une Maison de Produits de Pays dans le Haut Verdon 
 
 

ne pas saturer les marchés quand même. 
 
Commercialisation plus locale des produits, dans des points de vente 
spécialisés (point de vente collectif), en réponse à une demande de produits 
locaux. Meilleure intégration des productions avec le tourisme et les marchés 
locaux (clientèle plus régulière). La majorité des fournisseurs n’appartiennent pas 
non plus au territoire.  
 
L’implication des collectivités dans ce type de démarche est clairement 
souhaitée. 
 

Entraide / mutualisation Présence de 3 Coopératives d’Utilisation du Matériel en Commun qui 
rencontrent quelques difficultés de fonctionnement 

C’est le fonctionnement individualiste qui l’emporte sur le travail en collectif. 
Ce dernier existe malgré tout, mais sur des domaines précis : irrigation, matériel, 
pastoralisme ; et n’est pas sans rencontré de difficultés. 
 
La mutualisation existe entre les agriculteurs et les collectivités pour des 
actions de déneigement, de ramassage des bennes à ordures… Ce type d’action 
est souhaité par l’ensemble des acteurs et pourraient être étendu à d’autres 
activités (exemple avec la chasse). 

 
 
 
 
 
 
 
 
 



ANNEXE 10 
 

ATOUTS FAIBLESSES MENACES OPPORTUNITES ENJEUX 
TERRITOIRE 

- territoire entre montagne et 
méditerranée caractérisé par un 
environnement de qualité, des 
ressources et un patrimoine naturel 
riche et varié 

- un patrimoine humain varié 
- une population qui se maintient 
- un bon maillage des bourgs centre 

bien équipés 
- tissu associatif dynamique 
- qualité du cadre de vie 
- notoriété du Verdon et du Val 

d’Allos 
- importance de l’activité touristique 

 
 
 
 
 
 
 
IMAGE 

- agriculture traditionnelle, 
identitaire, marquée par l’élevage 
et le pastoralisme 

- activité qui entretient les espaces 
et les paysages, avant la 
production 

- produits de qualité 
 
 

METIER 
- métier où on est son propre patron 
- métier à multi facettes, polyvalent, 

différent tous les jours 
- métier qui donne de la satisfaction 

 
 
 
 
 
 
 
CULTURE – PATRIMOINE 

- activité identitaire, traditionnelle qui 
a marqué le territoire 

- activité qui génère du patrimoine 
 
 
 
 

TERRITOIRE 
- contraintes de la montagne 
- diminution des jeunes 
- densité démographique faible 
- faiblesse des emplois 
- une dominance des résidences 
secondaires 
- services manquant pour une 
population permanente 
- réseau de communication peu 
commode 
- dépendance envers la 
fréquentation touristique 
- Agriculture monoproductive 
- Forêt partiellement exploitée et de 
qualité médiocre 
- contraintes liées à l’isolement, le 
relief, le climat et la saisonnalité 
- enclavement et éloignement des 
services 
 
 

IMAGE 
- une agriculture qui ne bénéficie 
pas toujours d’une bonne image de la 
part des autres acteurs 
- une agriculture qui n’est pas trop 
diversifiée 
 

 
 
 
METIER 

- métier avec des responsabilités 
lourdes 
- métier où la polyvalence est 
indispensable 
- métier de plus en plus administratif 
- métier et vie de famille difficile à 
concilier 
- emploi du temps chargé 
- métier de plus en plus difficile 

 
 
CULTURE - PATRIMOINE 

  -   la modernisation de l’agriculture a 
conduit à la dépréciation du patrimoine 
issu de l’agriculture 
  -   dans certaines communes, 
l’agriculture est de moins en moins 
identitaire 

 
 

 
Vieillissement de la population 
 
Concurrence du littoral 
 
Disparition des services publics 
 
Retard pour la mise en œuvre du réseau 
routier 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Emergence de conflits d’usages 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Un métier qui perd de son attractivité 
Moins de jeunes à vouloir faire ce métier 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Risque de disparition du patrimoine 
agricole 
 
 
 
 
 
 

 
Bassin de population important à proximité 
 
Développement des temps de loisirs, 
recherche de nature, d’authentique 
 
Recherche de cadre de vie 
 
Bonne image de la montagne 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Lier l’image de qualité du territoire à celle 
de l’agriculture (activité traditionnelle, 
identitaire productrice de produits 
caractéristiques, et de qualité, génératrice 
de paysage) pour faire évoluer le regard 
de la population 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Utiliser l’intérêt actuel pour le patrimoine 
rural afin de valoriser les patrimoines 
agricoles et l’activité agricole actuelle 
(projet FEDER) 
 
Promouvoir le territoire par le patrimoine 
agricole  
 

Economique 
 
Social 
 
Identitaire 
 
Organisation 
 
Participation 
 
partenariat  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Une image à revaloriser 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Améliorer les conditions de travail 
Stimuler les vocations 
Communiquer sur le métier 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Préserver et valoriser les patrimoines 
issus de l’agriculture 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
RELATION AVEC LES AUTRES 
ACTIVITES 

- bonne relation et bon dialogue  
 

 
 
 
 
 
 
 

 
DEMOGRAPHIE AGRICOLE 

- diminution du nombre d’agriculteurs 
 
 

ESPACE AGRICOLE 
-   diminution de la SAU totale 
 
 

AGRICULTURE, ACTIVITE 
ECONOMIQUE 

- régression du poids de l’agriculture 
dans l’économie locale 
- manque de compétitivité 
- une activité qui ne génère pas 
beaucoup d’emplois salariés 
- revenu faible 
- difficulté de commercialisation 
 
 

PRODUCTIONS AGRICOLES 
- omniprésence de l’élevage ovin 
- d’autres produits présents mais en 
faible quantité 
- gamme de produit peu diversifiée 

 
 
 
 
FONCIER 

- foncier morcelé 
- multitude de propriétaires 
- pression foncière : 

- prix élevés 
- des propriétaires qui ne 
veulent pas louer 

-  problème de disponibilité du 
foncier et de rétention foncière 
- Pas de maîtrise du foncier 
- Concurrence entre les agriculteurs 
par rapport aux terres disponibles 
- Installation et transmission très 
difficile 
- Diminution du faire valoir direct, 
augmentation des baux verbaux 

 
 
RELATION AVEC LES AUTRES 
ACTIVITES 

- méconnaissance de l’activité 
agricole de la part de la population, 
des touristes… 
- quelques conflits d’usages mais 
pas très graves 
- problème avec les patous 
- manque de lien entre agriculture et 
socioprofessionnels du tourisme  
 
 

 
 
Disparition progressive de l’agriculture 
 
 
 
Perte des surfaces permettant la viabilité 
des exploitations agricoles 
 
 
 
Diminution voire disparition de l’activité 
agricole 
Fragilisation de l’économie locale 
 
 
 
 
 
 
 
Territoire qui risque de tendre vers de la 
monoproduction 
 
 
 
 
 
 
 
Une maîtrise du foncier de moins en moins 
présente et une précarité plus importante 
 
Accès difficile aux fonciers 
 
Pas de possibilités d’installations agricoles 
nouvelles en système ovin traditionnel 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Une détérioration des relations en raison 
d’une méconnaissance de l’activité 
agricole, mais par l’absence de lieux de 
discussion et d’échanges 
Des produits qui ne sont pas reconnus 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Dynamiser l’agriculture par les circuits 
courts  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Utiliser les documents d’urbanisme 
pour permettre une meilleure gestion et 
protection du foncier agricole 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Créer des liens avec les autres 
activités, notamment tourisme, activités 
de pleine nature pour faire connaître le 
métier d’agriculteur, l’agriculture,  
valoriser les productions locales et 
développer de nouvelles activités  
 
 
 
 

 
Maintenir l’agriculture par la 
transmission des exploitations 
agricoles et l’installation 
 
 
Maintenir des terres agricoles 
 
 
 
Diversifier  et valoriser des productions  
Diversifier les activités agricoles 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Diversifier des productions agricoles 
 
Mieux valoriser la production ovine 
 
Travailler en réseau avec les autres 
territoires pour compléter la gamme de 
produits 
 
 
Préserver le foncier agricole 
Mieux maîtriser le foncier agricole 
Faciliter l’accès au foncier 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Améliorer les échanges entre les 
différents acteurs du territoire 
 
Fédérer autour des projets communs 
 
 
Recherche d’un équilibre et d’une 
complémentarité entre l’agriculture et 
les activités du pays 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
AGRICULTURE ET ENVIRONNEMENT 

-  une agriculture dont les pratiques 
favorisent la biodiversité 
-  Rôle positif de l’agriculture dans le 
maintien des paysages ouverts 
 
 
 

CHASSE 
- bonne relation et cohabitation entre 
chasseurs et agriculteurs 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
VALORISATION DES PRODUITS / 
CIRCUITS COURTS 

- une solution, un atout pour 
l’agriculture 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

AGRICULTURE ET ENVIRONNEMENT 
- problème de surpâturage 
- problème des patous qui ont un 
impact négatif sur la faune sauvage 

 
 
 
 
CHASSE 

- relations délicates avec les 
chasseurs qui ne sont pas du secteur 
- absence de lieux de discussion 
entre agriculteurs et chasseurs 
- conflit à propos : attaque de chiens 
de chasse, agrainage 
- conflit entre fédération 
départementale de la chasse et 
agriculteurs à cause des dégâts de 
gros gibier (cerfs, sangliers, 
mouflons), de la gestion des 
populations de gibier et des 
indemnisations jugées insuffisantes 
- mauvaise communication de la part 
des chasseurs 
- mission de l’ONF : location de 
terres simultanément aux agriculteurs 
et chasseurs 

 
 
VALORISATION DES PRODUITS  PAR 
LES CIRCUITS COURTS  

- quantité de produits jugée 
insuffisante 
- une gamme de produits incomplète 
- difficulté d’accéder au produit en 
raison d’une mauvaise communication 
et de circuits de commercialisation 
confidentiels 
- les circuits courts peu présents, 
peu organisés et peu identifiés, 
souvent confidentiels. Idem pour les 
hébergements à la ferme 
- des produits agritouristiques à 
diversifier 
- pas une bonne connaissance des 
débouchés 
- peu de lien avec les restaurateurs 
 
 

COMMUNICATION 
- ne savent pas communiquer sur 
leur métier et leur savoir faire 
 
 

 
 
 
 
 
Détérioration de l’environnement si usages 
trop importants d’engrais par exemple 
 
 
 
 
 
 
Rupture de dialogue entre agriculteurs et 
chasseurs 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Une déconnexion entre producteurs et 
consommateurs 
 
Pas d’appropriation des spécificités des 
produits locaux 
 
Perte de l’attachement de la population 
aux produits locaux en raison d’une 
méconnaissance de l’activité agricole et de 
ses productions 
 
Risque de fraude 
 
 
 
 
 
 
 
Une méconnaissance de l’agriculture et de 
ses rôles, des produits agricoles 
Un écart qui se creuse entre les mondes 
urbain et agricole 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Bassin de population important à 
proximité 
 
Importance de l’activité touristique 
 
Demande et attente identifiées vis-à-vis 
de l’agriculture  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Profiter de la population locale, 
touristique et de résident secondaire 
pour communiquer sur l’agriculture 
S’appuyer sur les structures et les 
initiatives existantes en matière de 
promotion du métier...  
 

 
 
 
 
 
Diminuer l’impact de l’activité agricole 
sur l’environnement 
 
 
 
 
 
 
Améliorer les échanges entre les 
différents acteurs du territoire 
 
Concilier activité agricole et chasse : 
quels liens à créer ? 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Diversifier les productions et les 
activités  
 
Valoriser les productions agricoles, 
notamment par les circuits courts 
 
Permettre le développement des 
circuits courts 
 
Valoriser le travail des producteurs 
locaux 
 
 
 
 
 
 
 
 
Apprendre à mieux communiquer 
 
Apprendre à vendre 
 
 



 
 
 
 
 
ENTRAIDE / MUTUALISATION 

- une entraide entre les agriculteurs 
pendant les périodes de « bourre » 
- un peu de travail avec les 
collectivités 

 

 
 
 
 
 

ENTRAIDE / MUTUALISATION 
- entraide relative et en diminution 
- esprit individualiste 
- pas de tradition à travailler ensemble 

 
 
 
DIVERS 

   - contraintes réglementaires 
(réglementation, mise aux normes) et 
administratives de plus en plus lourdes 

 
  - pas un matériel adapté au terrain 

 

 
 
 
 
 
Une individualisation grandissante 

 
 
 

 
 
 
 
 
Maintenir et renforcer les structures 
existantes 
Se Structurer, mutualiser les moyens 
pour diminuer les coûts 
 
 
 
 
 
 
Trouver les solutions pour diminuer les 
contraintes 
 
 

 

 


